
LES TEMPS CHANGENT — JUIN 2020 

Un logement sain, sécuritaire et abordable est un droit fondamental 

Je commence ce numéro par un hommage à ceux et celles ayant succombé 
jusqu’ici à la Covid-19, en particulier les personnes âgées dans les maisons de 
soins de longue durée. Je tiens aussi à remercier le personnel des services de 
santé et des autres services de première ligne.  

Nous amorçons vraisemblablement une période de répit à l’instant, ce qui nous 
permet de reprendre en partie une certaine normalité. Dans cette optique, 
réjouissons-nous des nouvelles façons dont nous avons entretenu des liens 
avec notre famille et nos amis et de la façon dont nos communautés, nos 
gouvernements et nos concitoyens se sont ralliés et collaboré pour surmonter 
la Covid-19. Que Dieu nous bénisse et nous incite à garder la pauvreté et la 
justice sociale comme préoccupations prioritaires au fil du temps. 

La campagne d’action nationale : mise à jour  

Le comité de la campagne s’est réuni en ligne le 12 mai pour étudier d’autres 
révisions au plan d’action qu’ont reçu les régions et certains conseils en 
janvier. La mise à jour du plan circule depuis la fin mai chez les régions, 
conseils centraux et certains conseils particuliers; on encouragera ces entités à 
diffuser ensuite le plan aux conférences qui pourraient en alimenter la révision.  

Cette diffusion élargie nous aidera à réaliser notre objectif d’offrir à nos 
membres la possibilité de soutenir la campagne sur le logement directement.  

Veuillez soumettre vos commentaires sur la campagne et son plan d’action 
avant le 1er septembre 2020 à sj-nac@ssvp.ca ou jpssvp@hotmail.ca. Les 
conseils et conférences devraient recevoir le plan en juin, ce qui leur donne 
environ trois mois pour l’étudier et le commenter. Si vos membres souhaitent 
recevoir un exemplaire personnel du plan d’action, contactez-moi à 
jpssvp@hotmail.ca. 

Encore, pour que la campagne réussisse, nous avons besoin du soutien non 
seulement des présidents à tous les niveaux, mais surtout des conférences. Le 
logement étant une question locale et profondément personnelle, l’appui des 
membres de nos conférences sera précieux, car leur vision du logement et du 
sans-abrisme dans leur communauté et des remèdes possibles est 
probablement plus claire. De plus, nos membres peuvent souvent connaître un 
conseiller municipal ou un spécialiste du logement et du sans-abrisme.  

Alors que nous continuons à recruter des membres comme championnes et 
champions locaux pour la campagne sur le logement (peu importe le niveau 
d’expérience), j’en profite pour décrire leur rôle. 



Les champions et championnes de la campagne… 

• sont soit des représentants en matière de justice sociale, soit des 
membres intéressés de la conférence 

• ont une connaissance pratique de la situation locale en matière de 
logement  

• assurent la liaison entre les comités de campagne aux niveaux national 
et régional et parmi leurs propres conseils/conférences 

• présentent la documentation de la campagne aux membres et à 
l’ensemble de la paroisse, y compris aux autres ministères et 
organisations de celle-ci 

• approchent les paroissiens qui pourraient s’intéresser aux questions de 
logement ou y avoir de l’expérience, et les invitent à participer à la 
campagne 

• nouent des contacts avec les acteurs du logement communautaire et 
collaborent avec ceux-ci dans ce domaine  

• consultent nos voisins dans le besoin pour connaître leurs défis en 
matière de logement et de sans-abrisme. 

Cette description préliminaire présente tout simplement un aperçu de ce rôle, 
que nous peaufinerons à mesure que la campagne évolue. 

Des particuliers, des organismes et des gouvernements nous ont servi de 
merveilleux exemples de collaboration pendant la pandémie, y compris des 
mesures destinées à enrayer la pauvreté et le sans-abrisme. Par exemple, il 
faut applaudir le recours à des hôtels et à d’autres bâtiments vacants comme 
hébergements sécuritaires temporaires.  

Il reste que de nombreux itinérants ont choisi de vivre dans une tente, car ils la 
trouvent moins risquée qu’un centre d’accueil. Somme toute, la pandémie nous 
réserve plusieurs leçons non seulement sur le besoin de s’entraider, pour le 
bien commun, mais aussi sur l’importance de protéger notre milieu naturel et 
toute la création.  

Le monde post-pandémie demeure un mystère, mais nous pouvons le rendre 
plus juste, plus sécuritaire pour tous et toutes, et surtout pour les pauvres. 
Que Dieu nous bénisse.  

Jim Paddon, président 
Comité national pour la justice sociale  

 

 


